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f En repense a une lettre do décembre 1949 dans'laquelle je lui
présentai les voeux des prisonniers du Stalag Vl I) pour 1943 ,et ou-
je lui renouve lai notre attachement h notre Patrie endeuilles et
meurtrie et à son Chef, Monsieur le Maréchal Pètnin, Ô.hef de l'Etat
Français m'a fait parvenir la lettre oi-apresJ

J,E MARECHAL P31M.XN Vichy, le I5 Février 1943
Chef do l'Etat

h A *
: W1

a

N Merci, mes chers amis, de votre message qui joint votre peine
a la mienne et votre; espoir au mien.

1

Un jour vous reviendrez forts de votre -patience et de vos mé¬
ditations; je léguerai alors aux meilleurs d. entre vous la tâche
spirituelle a poursuivre.

Si nous restons unis et confiants, si nous savons associer nos
efforts, la Patrie gravement meurtrie sera sauvée»j, /

Elle saura renaître avec vous.

Conservez-moi votre confiance, mes chers amis, je maintiens en
vous mon espoir.

Ph. PETAlN

, Je me fais un devoir de vous communique^ cette réponse du
Maréchal (oui s'adresse_aussi à tous ceux qui ont pu lui écrire) et
nous rappelle ce qui doit etre considéré par nous, prisonniers comme
un mot d'ordre "UNION ET CONFIANCE",

Ce sont la en effet les deux seules conditions du relèvement
de notre France Eternelle dont l-e grand soldat depuis juin 1940,maintient les destinées au milieu des difficultés sans nombre»

Adjudant-Cil :f BOULA/OÙ Pierre
Homme de- Confiance des Prisonniers Français du - Stalag Vl I).

k°- î lût» ^
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Docteur MENETREL. Chef
du Maréchal Petam, la

du
lettreNous avons reçuuu

3oc r é ta ri a t P a r t i oul i e r ,

suivante, datée du 97 février 1945:
* Le Maréchal vient de recevoir>le compte-ren¬

du et les photographies de l'Exposition des Provinces
Françaises.que vous avez organisée dans votre stalag
pour'le premier jenvier dernier. Ces documents lui
ont permis d*apprécier le succès de cette manifOu
tation et l'effort que vous déployez pour mieux con¬

vie et l'histoire de nos Provinces. C'est
que se trouvent avivées et affermies nos
aimer la France et/iotre volonté de trava"-!- J
relèvement. Le Maréchal vous en exprime s -e

remerciements et sa satisfaction^et il me charge de
vous transmettre, avec ses félicitations, 1'exprossio
de son cordial et molli .;ur souvenir. n

naitre la
par elles
raisons d
1er a son

du CERCLE MAR
de développer o
chacun Se rnontr
ses coutumes,

, vel-a, sans chauvinisme, dans(le cadr
raom eusement belle à tr •:versai a diversité
d'ailleurs dans oe but on morne temps que

Tous les responsables
mnndos auront donc à coeur
culte de la petite .patrie,
taie avec ses traditions,
rc, cela, san

HAL PETAIN dans les kom-
hc-z "1 -ïurs camarades

_ 1 e
ant fier dv„ sa Province na
es richesses et son_histoi
de notre, Franco, si hor¬

de ses regiôhs. C ' es t

compatriote!
Cercle, des

ou' ont et ti gond e e s
Amical os Régional es

au
!f

pour se retrouver entre
Stalag', sous l'égide de notre

Sont nommes "responsables" du Cercle Maréchal petain dans les
kommandos: C» RICHARD au 2.006; J. PEBRA au 2,106; G. GlRAUDEAUX au
?. 205 ; L. GERMAIN au 2.910; C. GAUTHIER au 2. 30-l; L, BRiîTGAY au
2.504; J. COUTANCEAU au 2.507; R. MEYER au 2.405; C. DENlS au 2.404;
3. ROÏÏLSÏ au 2.4-08; J. FAÏÏCHQIS au 2.A?8; D. MAURl'QUOT au 2.619; L.
}0Y au 9.706; R. TROUVE au 9.707; G. F-i-LOU au 9.815; A. HANlN au
>.8°5; C. RAGOT au 2. 826; C. CORDlER au 2.850; F. JEANNlOT au 2.908;
GOY

M*.
L. MINEUR au 9.9I7.

Les membres du Corps Enseignant et
se faire connaître par 1'intermédiaire de leurs Hommes de
'afin oue je puisse îwur communiquer les Brochures que le
d'Entr'aide a envoyées pour eux.

.Los Etudiants sont pries do
Confiance,*
Centre

connu
CONFERENCES.

Të
Msuric»

Vivarais."TX a

GlRY nous a p-
nsuite donne".

une très nolïïhr'éu si
officiers de
ressente et vivante

se ^assistance,carrière et des

rie d'un coin de France mo¬
le vendredi 19 mars, devant

sur le Maroc,

rehaussée par la -présence jd< s sous-/
me i en s coloniaux, une conférence inte-

DANS LES KOMM.ENLO 3.- On m'écrit du tCdo 2.908: " La tache du ro$
pensable est aisée, car, depuis longtemps déjà, l'auditoire est con
v. incu dla nécessite ie la Révolution Nationale et suit avec une -,

attention,^parfois grave mais toujours confiante, là cache persévé¬
rante et désintéressée du Maréchal."
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, De- l' Homme de Confiance du ïÇdd ?.60.9 (7-3-43) : * ©^al# %<&
ti -but. le janvier nous essayons do faire connaître a rgs camarades
1 ' o^uvr■•: immunse _ et belle entreprise par le Maréchal pour relever
notre cher«5 Patrie, Noua avons déjà ou des conférences sur la per¬
sonne du Maréchal par DELAIR, les heures tragiques de juin 40 par
CHAU'iJSREÂÏÏ, la Jeunesse par DORlGlTY, Dans quelques jours, je trai¬
terai moi-même de la Charte du Travail. Maigre" notre faible effec¬
tif et 1g peu le temps dont nous disposons, nous forons tout ce qui
est en notre pouvoir_pour faire connaître les buts et les réalisations
du la Revoluti on^Nationale, Tous nos efforts tendent a rallier les
indifférents et a réaliser l'union io tous autour de notre Chef,"

Paul BAlLLY
- • Président du CERCLE MARECHAL PETAlR

c3I?ON/Q^ l Ni^-LfC^£1L£
Durant le mois de mars? nous avons eu des Conférences:

soins a apporter a lude Pierre HEART, sur la Viticulture et les
vigne,pour assurer une bonne récolte;de Raymond PARIS,<sur l'Astronomie, où nous avons fait
sanco avec les chiffres fantastiques de la distance nous séparantdu Soleil, dp g Plasvètes et des Etoiles:
de Paul Bailly, sur le Directoire
Française (^795-^799)

connai s-

/ , tf
et la fin :1e la Rovolution

Le Chroniqueur

rrss-

la
Les P.G.

douleur de

O

du_Rommando 2,pl2 à Menden, ont
faire part aux P.G. du Stalag VI

D du décès de leur camarade et ami BESCOÏÏD
François survenu le 30 im,rs 1943* Sa franche
camaraderie et son.humilité lui avaient atti¬
re l'estime de tops. A tous ceux qui l'ont
connu ou approche, je demande d'avoir une
pieuse pensée pour lui.

0.
Homme

VEHEMBRE, Ml e ■ 4 3. 5 7 0 VI A
Confiance du Kdo 2 « 217de Mend en

A V I y
71""

Nous informons le
nous- adresser un

s a ti sf a o t ion, 1 o p ap
ohain numéro.

kommando 2.217 qni avait eu l'amabilité de
i article, qu'il nous■est impossible,dé lui donner
) papier faisant de'faut. Il sera inséré dans le pro-

La Rédaction du Clos Vl D
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A la
marades
i1 a changer ce
ont fait savoir

MUTATIONS POUR RAi-SON DEVANTS
suite de plusieurs demandes cjuu j 1 ai transmises
de te do s qui demandent, soit a passer une visit.e

;j « kdo pour raison de santé, le;
que SEUL le médecin ©Avil ou

Autorites
militaire

pour des
au Stalag,
Allemandes
charge du ted

qualité pour décider du
Pour cas jîÇ^t . à fait

.mandes avec certificats à l'appui

renvoi

grave,
au

me
camp ou 1 e la mutation,
transmettre maigre tout les

RELEVE

Les pouvoirs de 1 ' Homme Gônï'ivah,le en cette matière sont très
limites. Ils se résument à pitOpo^r g;u#dlques camarades affectes auCamp meme» En ce qui cq.n,Bi€rhe lif.s %ïp;h,%;le,q Autorités du Stalag ^ ro-çoivont 1 es Onri£nnip.a 1 i«t'Afe-.fi.â: nrÉrositions. Il est donc inu-

n oe qui opf«rne les ksy;s,Asleq au ton
Comp agni ^sd'"ï es 1 i s t eh ilv prÉp o si ti on s •
ontre-o^reppie m'adreCler Mes listestile? sauf co ... „

oeptibles de fa i ruJA a rte- Aad - la relove AU
Tous les cei^ficaflÉ' que je trj^gjfeFranco sont loncjte} conserver par lofeiflxi

MAtSQNAff PRISONNIER LE LAC

lorscue je
jtinataires.

e camarades su3~

les reçois Je

IRE AU PUT

Cher

La Maison
Puy en novembre
s'est donnée en

p a s s e, l'attache rgéiï t
tendant t

tre éducatif urb;a i h
delà

... . ' ,'é'
-,- une g© e^vre /qui a ete..-19If©e QVgAne de cul tifîrêA,régional-i.st

mi.4^\S:nfùe ,..euïAiv 'ef, par les arts et.-j^f-îtA ' étude

fondée
Ell c

de/Patrie,
'4;;'c uv ert

au

du

un c on-
^ i a ,;dpr o v in c e, bn è &, d e 1 ' i d e'e

< p\y--l3.;:t son action, "'ol-le a 1 ' T, - —
, QUvtous les arts sont ens..i^%®^AS'ratuitement. Ai

, e la ville, e1:1'%:c cn s e 1 lie de nomB'reusese s co¬
médiens dans .É es q.amfifgncs, mais surtout, el.l^'j/ïiUië's e chaqul c o rnnmnedu Département à ^V&a'nisor dos Assembla les, .J%Aréunions pdbl;fques
rurales. • Av v V # .,r

Comm
envoie régulièrement

f
p ro g ramtme ;,d1%^,..^uni o ns, la p]\ysqjï des Artruux

a u :C:j;RbdA un o s criAq ta il s les .gpçôlip e.svqui en
s ofi-e^ Anj t ç^MprAhan t d e ulp-dtd re locale,

S H '

font la demande,
un conte, des chanson.s?%fe:;tl e s ptbèm •.

n /-t , > -4- A-*-.H .-■> »1"v-i'vqîc-4- , -4- -iPensant que cetf!e docuirentation :feour#ait infire#ser de nombreux
Français dans les ^JÉflags .ou les f 1 a Maiiso^ilies Arts libérauxpropose do laqfaire parvenir régulaéfementAitux'hommes de oonfian¬se

de

nés
Io
2û
3o

Ce tt

A:ce dd;|d;;'; j|A;d;ann ée trois prix dosti-

tous les c amijsqqre--eavtiqvi .té.
En outre, elle a"'"" '
aux Prisonniers.
PRIX DE LITTERATURE: P.o eme, conte, no'uyell e, etc...PRIX MUSICAL : Chanson, pièce instrumentale ou orchestrale. ,PRIX DE PEINTURE: Quel que soit le p^roce'de ou la matière employée
- Chacune_de'ces sections est dotée d'un prix de
somme, mise à l'entière disposition du lauréat,a la personne qu'il désignera.

- Il n'est point fixe' du sujet particulier, maisg eneraie 1'Espoir»

Mille Prsncs,
sera envoyee

une seule ideç

son

voi es
du Prisonnier,
habituelleçl

- Tous les envois devront pt^e faits à la
Boulevard 3t-Louis> Le Puy (Haute-Loire), par léset

_ mentionner la destination "Maison '.es Arts libéraux". (Ne pas oublier d'indiouer^le nom et l'adresse exacte du concurrent). t- La date limite sera fixée en Automne, et précisée ultérieure¬ment. t



- Tout envoi reçu d'un Oflng (uu d'un Stalag entraîne le droit
de concourir pour celui qui le présente, même si par suite le con¬
current se trouvait libéré» Toutefois, dans ce cas le prisonnier /

libère pourrait se mettre en rapport avec la Maison des Arts Libé¬
raux s'il désirait, abandonner ses droits au profit des prisonniers
d emeur és en cyptivi te'.

- Cet automne, après la décision des trois jurys, une grande
séance officielle aura lieu au Théâtre Municipal, au profit des ,

Prisonniers, et les oeuvres les plus intéressantes seront présentées
ail public en lecture, audition et exposition.

- En outré, si les oonourrente 'la désirent; ,

lo) Les'meilleures oeuvres littéraires seront publiées en textes
d'Assemblâtes, ou dans des revues ou journaux, suivant les pos¬
sibilités.

/
?o) Les chansons pourront etre éditées en matériel d'Assemblnde et

les oeuvres musicales inscrites à différents .programmes.
3o) Les peintures ou dessins pourront être exposes dans une galerie

et. mis en vente aux prix que les concurrents fixeront et au
bénéfice ch. la personne qu'ils indiqueront.

3i gne : 11L1 SiEL E
Les oeuvres devront m'être adressées avec tous les renseigne¬

ments demandes pour etre transmis en temps voulu par mes soins a la
"Maison du Prisonnier du Puy-en-Velay (Haute-Loire)".

Cet organisme me demande de lui faire savoir s'il existe au Sis
lag VI D des'prisonniers du département de la Haute-Loire qui sont
sans famille. Ceux-ci voudront bien me communiquer leur nom et sires
se civile avant la guerre./ • • s • ...J invite également ceux qui seraient originaire.s de cette ré¬
gion a me faire parvenir les photos de groupes dans lesquels ils
figureraient avec toutes indications voulues. Cette oeuvre ayant
l'intention de les faire paraître dans les journaux du département.

rm
,L~

HÂBllLEMENT CRQlX-BOUGE
il existe en tout et pour tout un lot de oa-

ypi' uiu potes dont une partie sert â confectionner des
VV U pantalons,

r W' u ss^ '^onc :Lnutile de m'adresser des deman--fwJ \\_ii_. des d'effets que je ne puis satisfaire.
• ~~P$\ Les demandes de pantalons devront être rédui-■' tes au strict minimum et tenir compte des quanti¬

tés déjà perçues et le l'effectif du kdo{ la con¬
fection^ n ' allant pas aussi vite que la distributic

J'invite à nouveau tous les P.C. à prendre le
plus grand soin de leurs effets ét à effectuer les
petites.réparations dès que le besoin s'en fait

/-.sentir. Je_ sa'As très bien que ^ce n'est pas toujoui
\ T)facile, mais il y va de l'intére"t de tous.

VIVRES DE LA CROiX-ROUGE
il Les vivres reçus du Gouvernemeht français en
à- mars ont permis de mettre en distribution pour le
mois d'Avril les quantités ci-apre's:
Kdo, de culture: I paquet cigarettes par homme et 3
paquet tabac pour 2 hommes.

^// Kdo d'industrie:! paquet cigarettes par homme, I-paquet tabac pour ~2) 1 boite de sardines pour 3, I boite de b'opufde lk.se., pour 5, I boite de confiture de 5 kg s pour 1-5, I caisse. ; j / -- — ~ o ***' Jr w ^ • a-- ^de biscuits pour 50, I caisse pate d' ananas de 45 kgs pour 150.



CIO s Y S- D et HlttOTT-Ti/llllO GENERALE

Je recommande aux
vement et de conserver

que les numéros du CIO
des questions sont posées
le courrier, puisque ces
mi s; au point dans ces divers

Hommes de Confiance des kdos de lire attenti-
la circulaire que je leur .ai adressée ainsi

ils reçoivent mensuellement. Chaque jour
les lettres, surchargeant inutilement
questions ont fait l'objet d'une
documents.

Pierre BOULAÏÏD

qu'
dans

mémo;

— f 1 -

1
—

—t rp f C-?-T!m Er1 é %à
! J

P.

Grâce au bulletin de service central do documentation profes¬
sionnelle et do placement des m'ilitalr^-:u$e carrière, nous pouvons enfin
publier ci-dessous, le bareme atp&iiçati^.aux délégations d'office
des militaires h solde mensu^iÏÏ:ç.i;-::i'

piht!||.t la délégation '
G R A D S J'' î h !

M

'

y hi:
*>i,

t I 1ADJUDAN 3' S- CHEF £
Après 05 ans de service î Y !&•- ♦ C »20

15
II
8

Durce 1 égalé

...pr : c-; RESpVE
Û l.QiPpCliêf dei • !• Oollba! UûjSTVisse

l.^.^^i&^ïainille il ee
!

1.780 A-pivlOO !
1.7501:41 1. 570- !
I.7.IOA1 ! 1.5 50 !
l.^i'O0é ! 1.5 GO !

'■ ! 1.490 !
! 1.450 !
1 I.3I0'
! !

-h

\
%A1

! 6 !
! 5 !
! 4 !
« 5 !••H: * y ' -ti'b 1

jé? ! ! •/

1,840
1.810
1.780
1.750
1.720
1.680
1.550

*if ! t

-a»?

ADJUDANTS
Après 05 ans dea^0Wr.ice !7.La5*'" 1-710! T.A«n

! 5 !
! 4 !
! 5!
! ? !
! I !
! 1

GO
15 jty
I! 41:4
8-r ,|V

.,<5 il
]^.r&e W. égalé

SEEGENfl-CHEPS,Mdl.Chefs ! !
Après °5 ans de service ! 7 •'

20 ! 6 !
15 ! 5 !
II !4 !
8 ! 3 !
5 121

Durée 1 égalé ! I !
t 1

SERGENTS, MAE.des LOGIS ! !
Après 95 ans de service !7!

GO ! 6 !
15 15 !
II !4
8 !3
5, ! G

Durée 1 égalé ! I
CAP0RAÏÏX-0HEP S, Br.Chefs !
Apres 10 ans de service !4

5 ! 3

I: 680
I. 650
1. 6 G 0
1.590
I. 560
1.370

I. 560
1.540
I. 510
1.490
1.460
1.440
I. G60

1.530
I. 500
1.480
1.46.0
1.430
I. 340
I. 230

I. 290
1,240

! !
! 1.530 !
! 1.500 !
î 1.470 !
! 1.440 !
! I.4I0 !
! 1.380 !
! 1:190 !
! !
! î
! 1.400 !
! 1.370 .!
1-1.340 !
! 1.320 !
! 1.290 !
! 1,270 !
! 1.090 !
1 î
! !
! 1.360 !
! 1.330 !
! I.3I0 !
! 1.290 !
1. I. 260 !
.! I.I70 !
! 1,060 !
! !
! 1.080' !
! 1.030 !

1.760
1.730
1.700
1.660
I. 630
I. 600
1.400

1.610
1.580
1.550
I. 530
1.500
1.470
1.290

1.570
1.550
1.520
1.490
1.470
I. 380
1,250

I
I

320
-270

Céliba
taire

I. 660
1.630
I. 600
1. 570
1.540
I. 500
1.350

1.580 !
1.550 !
1.500 !
1.480 !
1,450 !
1.420 !
1.220 !

1.440 I
1.410 !
1.380 !
1.360 »
1.330 !
1.300 !
I.I20 !

1

1.400 i
1.380 !
1.350 1
1,320 !
1.300 1
I.2I0 !
1.080. !

i

I.II0 !
I.06O ;



GRADES

! e !
! c ! - - - -
! h ! AC T
! a ! _ _ _

Montant de la délégation

RE SERVE-VE

! 1 ! Chef de !
! o! famille !
! n ! - - -- - - !

Céliba-!
taire !

Chef de
famille

Céliba¬
taire

Âpres 3 ans de, service
Durée 1 égalé

! t
I 9 '

!l!
I.I70
1.060

960
840

!
I.I90 !
1.070 !

980
860

Cette déle'gation représente les 3/4 de la solde nette, du sup¬
plément temporaire et de 1'indemnité' pour charges militaires, No. Ibis. Il y a lieu d'y ajouter:

2] les allocations familiales, ,
La totalité de la majoration charges militaires allouée seulement
aux maries avec enfants; les allocations familiales variant avec la
résidence du be'néficiaire,
montants.

nous ne pouvons ici en indiquer les

W
Ci 1 y x /.. r j x o n n / e n

^ à /eury /h m i //ex
COMITE D'ENTR'AlDE AUX FAMILLES NECESSITEUSES DE P.G. du STALAG VI

(
)

' (oecours envoyés )

)(

0000 'ifi 0000
;tî

',t-î

0 o mp t e_ renddl a.oM.sr.g du_moia de Mars 1943
Situation financiére_au^^"5«.4Éx

Avoir h la Tresof-'erié. ............. .%. .......
0al O S e o o e 00 00 o . e o . e o s o o o o

^
- \ .y^
5 Wfo M. . . . ,

3 d% 15'
23 dfe 20
2 dp 7
I 9 d:;0 3 0
24 d'If :40 X .

14 df'Jj-5

L O s o

o o o o o o" o

0 0 -0 0 0 o -'ta

(

l*.o o • o o o il

o e o o o O

00000a

• O a o o o b o

;ItÎ-

50kk-
45.1-

460.W.
50. ¥
570,1:
960.-If:
630. M

29.016,75
___233j.40
29.750,15

Reste au 31 Mars 71943

2.765,—
. ■ -e—, ;—

26^985^15
Nombre de demandes d'enqu-e;t!ë's en cours : .■•"329
Nombre de résultats II3

la rel au titre de

ouite a mon^appel ;d.ans le "CLOS VI D* du mois de février, leproduit de la .coITbeœtp-pour la "semaine de Solidarité des Cheminots"se monte a 609 M. 30. %tte somme a été envoyee à M. VAN EEYMEULEN,jaspecteur Principal (Budget) à Paris. Ce montant représente 23 kdos,J, ,e stalag, soit 246 agents. Les camarades désirant participer a..te collecte remettront leurs oboles aux Hommes de Confiance des



kdos qui verseront cet argent à l'Homme de Confiance du Stalag»
Les Hommes de Confiance des Kdos nouvellement rattaches au

Stalag VI D (Ex Stalag Vl E) sont prie's d'indiquer au Sergent-Chef
FEEL Louis Mie 1-3,950 le nombre de cheminots existant dans leurs
kdos

, en-indiquant leur emploi a la S.F.O.E» (Traction, Exploita¬
tion, Voie1etc..,)

Louis FEEL

AGEFI S_ DE 8_ REGI H_S E-lNAFClERES

M: DUCQÏÏRFEÂÏJ, Président du Comité d'EntrJaide'des.C.I. invite
ses collègues a lui adresser une étiquette colis en vue de recevoir
le colis de Pâques du Comité,

Actuellement, la documentation dont je dispose ne concerne_que
les Agents des C.I. Des ouvrages de douane doivent me parvenir in¬
cessamment et d'autre part, j'ai demande' aux autres administrations
financières la documentation pouvant intéresser leurs Agents prison¬
niers»

Je me ferai un devoir de transmettre en haut lieu les demandes
d-e renseignements professionnels que mes camarades pourraient for¬muler» Ces demandes pourront m'être adressées sur papier libre par
l'intermédiaire de l'Homme de Confiance du Stalag»

Sergent EUFES Joseph Mie 103/ E.S» 154
Lager - Papriist

, A L'AMICALE DE_Lj_0UE ST.-_
Le dimanche ?I mars, les adhérents de l'Amicale de l'Ouest ont

vouju,_ au; cours d'un repas pris en commun resserrer les liens d'ami
tie qui les-unissent. La Salle du Foyer "PRlFCE DE LlEGE" au camp '(Dcoouettement décorée pour la. circonstance, fut gracieusement mise à
leur disposition par nos excellents camarades belges. Des 18 h.30.
les convives prenaient place autour d'une table parfaitement ordon-
nee et garme_de mets aussi abondants que varies\/l esquels trônaient
sardines, haricots etc.» »"RUIAS" sauce gefangen. Le repas était pré¬sidé par notre dévoue Homme, de Confiance, BOULAÏÏD, Président d'hon¬
neur de L'_ Amical e entouré de G'T AîTOFlÊR, Président le tif, GOTJlF,Y1Q.gr.Pr.é sid en t, MlCHAUD, TTesôri'êrl Les convives état ent ^group e's paraffinité et la plus "franche ' et la plus cordiale gaieté régnèrent
pendant la_durée de ces agapes fraternelles» Le repas termine', chan¬teurs et diseurs s'en donnèrent à coeur joie et parmi eux se distin¬guèrent GODSEROY, MALlFGE et surtout HOUDAYER dont les chansons et
monologues en patois sarthais furent unanimement appréciés. A h»l'on se sépara avec l'intention bien arrêtée de recommencer dés quel'arrivage des colis permettra la constitution d'un stock alimentai¬
re suffisant.

G. AFFOFlER

A 1'AMICALE DE_GUYEFFEZGASÇOGFE.-
"Chers Camarades du Stalag et des Kommandos"

Ayant mis notre Maire de Bordeaux au /courant de la création denotre, amicale (ses buts), j'ai reçu la "repense suivante.: ," Je vous informe qu'un envoi actuellement en cours de prepa-"ration, destine à tous les prisonniers de guerre originaires"de Bordeaux contient, outre du chocolat, une brochure sur notre
"ville, dans laquelle vous .trouverez La documentation que vous



"désirés, ainsi ^que des renseignements sur l'activité c-snaoral-
'"•'•ue de notre région. f

Signe: À. Marquet
Le Président de l'Amicale

P a AU&LÂY

Le ql mars 1943 à 14 heures ^sur la scène du kdo ?.l2? (Lorf schauk
Sprockhovel), gracieusement prêtée pour la circonstance, le^ groupe théâtral, du kdo 2.H3 a donne sa 2eme représentation de l'annee. Belle
soiree groupant des kdos avoisinants (Heshinghauren - Bredenscheid ~
Haus - Priede). Au cours de-cette séancej une tombola totalisant plusde 100 lots fut tirée au profit de la Caisse de Secours du Stalag et a
rapporte' la coçuette somme de 245 RM.

Au Programme :

ere Partie: Ouverture par l'orchestre "P3PE JAZZ" - Chants par les
camarades: COMMARMONL, PECASTAlNG et le sympathique Ri QUE T du 2.-^22 -.tirage de la Loterie - "L3S 2 RESERVI STBS" (Vaudeville militaire) par
MURA IL, LAUBSENS, COMMARMOUD, GRlCOURT, PÎEL. - Orchestre.
2eme partie: "LE TRES ETROIT MOUSQUETAIRE" folie en I acte par POURNEL
GRlCOURT, GABET, DUPOYET, COMMARMONL, BO 33EE - "LE CALOMEL" comédie enI acte par: BUGSL, THOMAS, LEGUEEY - "LES NOCES L'ARGENT" comédie en 1
acte par: MURAi'L, BOSSES et COMMAEMONL.
/ Merci aux camarades du 2.122: P» CARPENTÎERj R. AUTlER pour leursdécors si bien préparés; FAUCONNIER pour le maquillage, RlCUST, fantai¬

siste, toujours si plein d' entrain, à ceux du 2.H:3; BSLiON et MELO
;(2.l22) Electricité. BAULNOIS,/ GRlCOURT - GABET (accessoiristes) - |erc
a itous^les acteurs qui maigre'le dur^travail de la semaine ont ceper/M,
grâce a leur dévouement, permis de réaliser ce spectacle. Merci à P
JAZZ®

_ (PECASTAlNG,, LECUREY, MATHON, LESEES, HOPlE, LlNLEEME) qui nousont si bien charmes. Merci enfin à tous les généreux donateurs qui parleur geste de solidarité nous ont obtenu la possibilité.d'organiser le
loteriej et preparons-nous pour le prochain concert qui sera, e'spéropsle celui de la "CLASSE".

A.M.

â ZeI!dre_une_gu.itare-mandolinej_ s'adresser a l'Homme de Confiance
du kdo 2.633 par l'intermédiaire de l'Homme de Confiance du Stalag.
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DUjl'ETJF A LA_ POLICE AUJSTALAG Vl_Do_-
Les policiers auraient-ils enfin arrête un coupable? Vous n'y

êtes pas. Travailleraient-ils tous les jours? Encore, moins... Se¬
raient-Ils de-la prochaine relève? Non, ils ont 'jure de fermer les
portes du Stalag. De quoi s'agit-il donc? - Voici:

L'un d'entre eux (j'allai s écrire l'un des 6 bourgeois, car il
est originaire de la cité d'Eustache de Saint-Pierre) a eu ces jours
derniers l'insigne honneur d'une rubrique dans la presse régionale,
Il a été tout -simplement décore de la Croix de Guerre avec palme
(presque à titre posthume) pour sa brillante conduite en mai et juin
1940. Comme les^ agents sont de bravessgens, il en a #été quitte pour
I caisse de bieère. Félicitations sincères et de'sintéressees de l'au¬
teur de cet écho.

Le Chroniqueur
P» S.- Les félicitations seront reçues chaque soir de 18 à 19 heures
Chambre I/I, Camp B, pendant tout le mois d'Avril. Se munir de son
quart et si possible de fleurs.

Le Tournoi de foot-ball des Provinces Françaises s'est déroule
pendant le mois de mars, sous un radieux soleil printanier. Le public,
assez nombreux, assistait aux différents matchs et^encourageait du
geste et de la voix leurs^équipes préférées. Les résultats enregis¬
tres nous on-t montre des équipes en condition satisfaisante, Çien ,

eue la qualité du jeu ne^se soit jamais elevée à un très haut degre.
Voici^par ailleurs les résultats:
Samedi 20 mars: les équipes d'Auvergne et d.e Champagne s'en sont re¬
tournées dos-a-dos' (2. a 2). Le Nord e'erasa la Guyenne-Gascogne (9 a
I) au cours d'un match sans histoire. ,

Dimahche 2.1 mars: La Provence s'est réhabilitée de ses mauvaises
parties du début, en réussissant devant l'Ile de France, a faire
matctqnul (3 à 3). Partie équilibrée dans l'ensemble.
Samedi 27 mars: l'Ile de France battait la Normandie (3 a 2) avec
beaucoup de difficultés. H faudra que. l'équipe aux MOUFFLET, GRAND
LOUIS, GRANJEAN et consorts pratique un jeu plus efficace et moins
personnel si elle veut enlever la coupe.
Mercredi 3I mars: la Champagne battait la Guyenne-Gascogne (3 à I)

M. SiEFFERT

P

Le mois dernier, le Théâtre du Stalag a mis en scène la fameuse
TrCLT)~,3~Vl~D Red iiôtTônJ

R. AMELINS, M. SiEFFERT', dessinateur: LAGALLARDE



pleo-e de J. ROMAINS "KNOOK" ou " LE TRIOMPHE DE LA MEDECINE",
ïtnock est un aventurier grand- travailleur et dilettante â la fois*

peine dilettante,_il
Travailleur, il voit grand dans ses affaires et ne

change souvent de profession
la longue".

Il prend la succession du Docteur PARPALAID a

sécrétant l'ennui à

ménagé pas sa
""tous les métiers

Saint-Maurice dans
les Alpes, Malheureusement, les habitants jouissent d'une excellentesanté' et meurent de vieillesse en ayant toujours ignore' -la maladie.
Quand un rare client vient le consulter pour une indisposition le
Docteur PARPALAID, brave homme, le renvôit en le rassurant et en lui
recommandant un remède anodin. KNOOX partant du principe que "touthomme bien portant est un malade qui s'ignore" va changer tout cela.Grâce a une publicité insidieuse des gens sains se découvrent de
-graves maladies. Bientôt, après avoir suivi les régimes débilitants
ordonnes par le Docteur KNOCK, des malades imaginaires deviennentféritableraent malades. C'est la fortune pour le medeoin, le pharmacienet 1 ' ho tel-sanatôrium. Le Docteur PARPALAID, venant en visite chez
son confrère, demeure d'sabord d'un scepticisme ironique. Bientôt il
se laisse prendre lui-meme a la faconde de KNOCK et très inquiet a
son tour- sur sa santé lui demande une consultation» C'est le triomphede KNOCK.

HUBERT campe avec beaucoup
ronique, toujours d'un s^ieux

d'allure un docteur KNOCK parfois
et djune assuance imperturbables avec,

ses clients. Il est très bien seconde' par LEï, vieux docteur stupéfie
par les doctrines ul tra-rnodernes et commerciales de KNOCK, par GUIBAI ■jeune pharmacien ne demandant qu'a se laisser guider par KNOCK sur lechemin de la fortune. Pierre ELEO est comme toujours parfait dans le;petit rôle du tambour de ville. Sont excellents également dans lesrôles très courts mais difficiles MOUGEL, BROCKES, BRISEBOST,Pour monter ,MKNOCKM le directeur de la troupe" a du mobiliser

autres
-doFdaiee.
toutes nos
en violet), VIGNES (la bonne) et GOURDET (Mme'Remy)son habitude. Une mention toute spéciale à GANGLOFFbrosses avec maîtrise font 1 * admiration de tous les spectateurs

jeunes premières: WATELET (Mme Parpalaid), DUMEZ (la dameTT T T\T Ï~1 f-N / 1 1 \ . ^ , . * \ , • ,

trépidant oomme
dont les décors

•

X / *Pendant l'entr'acte, l'orchestre a cordes du Stalag a interprète,avec beaucoup de sentiment et de brio, la "SERENADE" de Mozart.
R. AMELlNE
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Mesures-tu parfois ce qu'est le mot "captif"?....
0 toi que je connais si blonde et si légère.
Peut-être m'as-tu mis dans un vieux pendantif
Emprunté pour la cause aux bijoux de ta mère. *
Et la !... depuis deux ans ma photo désespère,
Perdue,dans le linon où.ie reste.pensif, .v •Au creux cte tes deux seins dont garnie le mystère. •
Mesures-tu parfois

seins dont~j^aime le
ce qu'est le mot "captif"? 9 O O O

Moi j'ai mon prisonnier!... dis-tu parlant de moi,
Dans un thé fréquenté de dames patronesses.
Moi j'ai mon prisonnier!... et j'ai mon pékinois.
Sans réfléchir hélas!... que les deux sont en laiss
Ca fait "Swing", et je sais, comblé yde tes largesse
Qu'il faut bien un prétexte à tes légers émois.
Tu renifles adorable... et chacune s'empresse.

ai mon prisonnier!... dis-tu parlant de moi.Mo i j '

Avoir son prisonnier ! » •
% Quel beau dérivatif!..

Pour occuper.les jours où tu te sens morose.
Pouvoir sur une lettre que je lis attentif,
Ne parler que de toi entre mille autres choses,
Me vanter avec .art ton dernier chapeau rose

erer tous les préparatifsOu bien m• ehume
Pour le prochain colis qu'avec mal
Avoir son prisonnier!... Quel beau

tu, composes,
dérivatif.

Mais songes-tu parfois que je suis malheureux?...
De la même façon que l'on plaint la fille mere,
Un chien abandonne, ou le bambin gai eux,v
Tu mêles sans remords mon^om à tes prières.
Mais aussitôt après, pensees bien e'phe'mères
Tu de laisses inviter çar quelques vieux MessieursPour un gala mondain ou l'on fait bonne chère,
Mais songes-tu parfois que je suis malheureux?...

Non, tu ne peux savoir ce qu'est le mot "captif"?
0'est l'oiseau qui se tait tristement dans sa cage
Le_ naufrage' anxieux perdu sur un re'cif...
Mais à quoi bon vouloir te faire des images,

sens dans mon coeur, que tu es restée sageCar ;] e
Et qhe tu clos mes lettres d'un baiser furtif,
Que tu m'aimes toujours, malgré" ton air volage,Bien que ne sachant pas, ce qu'est le mot 'baptif"',

Pierre E1E0■
Stalag VI D


